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Je vous demande si peu – de toutes mes forces
Je vous le demande une prière s’élève :
De quel rêve est faite mon âme blanche
De quel chant ma voix muette – silence !
D’un plus loin
Innah ahhh innah ihhh
Elle est celle qui appelait affolée
Qui en appelait et en appelait d’une voix
Aussi lointaine pouvait-elle être
Qui en appelait des mille éternités
D’une voix ô si sacrée innah hehh
Capable encore au sommet du tragique : mythique
De faire entendre la vie
Innah ahhh innah ihhh
Et il y en eut une des forêts et une autre des archets
En chœur entendues un jour ces voix
Cantate et chant de gorge résonnant pleins murs
Timbales et tambours fissurant les pierres
Libérant leurs psaumes en cercle
Échos & murmures ~ éclairs & fracas
Ô qu’elles me rejoignent ces voix
Des villes habitées des horizons foulés
Qu’elles encensent mes pas
Des Terres hautes des Terres basses
Qu’elles me rejoignent moi un corps d’ici
Cœur douleur mains au ciel dressées
Qu’elles me rejoignent réconciliées ces voix
Terre mêlée au soleil ! L’éternité retrouvée !
Et qu’elles me ramènent enfin au poème
Innah hehh innah hehh
Pour qu’il me l’enseigne : mémoire
La beauté ici-bas qui règne
En tout temps en tout lieu et à jamais : légende destinée
La beauté ici-bas qui règne… sur nos dieux !
Innah ahhh innah ihhh
Innah ahhh innah ihhh
Innah ahhh innah ihhh
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